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Tout c’était passé si vite qu’elle avait du mal à y croire. Elle était
maintenant étendue sur un lit, dans cette infirmerie, prête pour l’opération. 

Pour tout Trill, cet événement était la consécration de plusieurs années de
préparations; pour Ezri, c’était l’horreur. 

Bien sûr, elle l’avait toujours espéré. Seulement, elle n’était pas prête. Le
Symbiote se mourrait et elle était la seule Trill à bord du vaisseau, alors prête
ou pas, c’était maintenant ou jamais. 

Elle avait le droit de refuser, mais si elle le faisait, elle serait
discrètement poussée hors du programme de symbiose et elle n’aurait pas une
autre chance. Pour les Trills en charge du programme, le Symbiote comptait plus
que tout. Refuser de sauver un symbiote n’était pas une option. 

Elle vit un infirmier revenir poussant une couveuse transformée en
aquarium pour l’occasion, à l’intérieur, une énorme limace y reposait, le symbiote
en personne. Le docteur approcha la seringue hypodermique d’Ezri. 

- Attendez! 

Il suspendit son geste. 

- Je… j’aimerais savoir le nom du symbiote, avant… 

- Dax, dit-il simplement avant de l’injecter. 

* * * * *

Normalement, on n’endormait pas l’hôte, on l’engourdissait tout
simplement. Ce moment était tellement unique dans la vie d’un Trill, qu’il voulait
sentir le changement au moment où il apparaissait. Cependant la fusion causait un
choc terrible pour un hôte pas préparé. Alors, un avis avait été envoyé à tous les
médecins de Star Fleet qu’en cas d’implantation d’urgence sur un Trill non
préparer, il fallait endormir l’hôte pour limiter le choc. 

* * * * *

Ezri sombra dans le néant, apportant avec elle, un sentiment de déception. 

Elle aurait voulu fusionner avec Kaliam. Les chances étaient pourtant de
son côté, l’hôte de Kaliam se faisait vieux et il était malade. Cependant, il se
trouvait sur Trill, et non dans l’espace. 

On ne choisit pas son symbiote, tout le monde le sait, mais elle croyait
depuis longtemps qu’elle était destinée à Kaliam 

* * * * *

Dans son sommeil, son esprit bouillonnait. Cela ne ressemblait pas à des



rêves, ce n’était pas non plus la conscience éveillée. Peut-être un monde entre les
deux. 

Elle revoyait son père lui parler d’Ediom Kaliam, son ancêtre, le dernier de
la famille à avoir été joint à un symbiote; cela faisait maintenant trois cent ans.
Et depuis la mort d’Ediom, de génération en génération, ses descendants avaient
reporté l’espoir de faire honneur à cet illustre ancêtre sur la génération
suivante. Et de génération en génération, tous les descendant d’Ediom avaient
été refusés. Tous, sauf Ezri. 

* * * * *

Personne ne s’y attendait de la part de cette fillette un peu maladroite et
pas très sure d’elle. Son père, lui-même, voyait plutôt un de ses fils réussir cet
exploit. Cependant, la jeune Trill était déterminée à quitter un jour sa planète, à
explorer l’espace au-delà du ciel et à découvrir cet univers caché derrière son
regard. 

L’honneur de la famille, elle ne s’en préoccupait guerre. Elle souhaita faire
la joie de son père, bien sur, mais elle savait que recevoir un Symbiote était le
plus grand défie qui pouvait être proposé un Trill. Et à la fois curieuses et
passionnée, la jeune Ezri ne souhaitait que triompher de cette épreuve. 

Alors pourquoi Dax ne vaudrait-il pas Kaliam? 

* * * * *

Dans ce délire mental, elle commença à percevoir des images. Une jeune
fille marchait avec son père. 

- Pourquoi, Papa? 

- Pourquoi? Parce que c’est important, c’est une grande réalisation dans la
vie d’une personne. 

- Mais si je faisais des études et que je devenais quelqu’un d’important, si
j’entrais dans Star Fleet et que je voyageais dans l’espace, ça ferait une grande
réalisation. 

- Et je serais très fier de toi. 

Il arrêta sa marche et regarda sa fille. 

- Il y a longtemps, les Trills croyaient qu’ils étaient seuls dans l’univers et
qu’ils étaient les plus intelligent, les privilégiés des dieux anciens. 

- Puis, ils ont découvert que les Symbiotes l’étaient plus et qu’ils vivaient
plus longtemps; ça a été terrifiant pour eux. Parce que tout à coup, le monde tel



qu’ils l’avaient imaginés s’effondrait et tout devenait inconnu, étrange, effrayant.

- Ensuite, ils ont découverts que nos poches ventrales pouvaient servir à
joindre un Trill à un symbiote et alors, ils ont compris. 

La jeune Ezri ne saisissait pas tout, mais il semblait que c’était important. 

- Ils ont compris quoi? 

- Que les Trills et les Symbiote ont déjà été unis, il y a très longtemps en
une seule espèce. Chaque Trill naissait avec un Symbiote dans le ventre, il faisait
partit de lui, il ne faisait qu’un avec le symbiote. 

- L’évolution a séparé les Symbiotes des Trills et ils sont devenus deux
espèces distinctes qui ont évoluées chacune à leur manière. Puis ils ont été à
nouveau réunis et ça a tout changé pour les deux sociétés. Tu vois Ezri, quand un
Trill est joint à un Symbiote, il redevient un être complet, il redevient lui-même. 

- Mais, dit la jeune Ezri, pourquoi Dax et non Kaliam? 

* * * * *

L’image du père s’effaça, remplacée par celle d’un homme d’âge mûr. 

- Parce que je suis ton mentor, dit-il. Rappelle-toi. 

- Kaliam, c’est toi qui m’as fait passé le test. Plus tard, tu m’as enseigné la
science à l’académie. 

- C’est aussi moi qui t’ai dirigé vers la psychologie. 

- Tu avais vu juste, j’ai toujours cherché à saisir l’esprit des gens. 

- En particulier le tiens. 

- La fusion devrait m’y aider. 

- Certes non, la fusion va plutôt embrouiller les pistes, mais c’est mieux
comme ça. Ce serait trop facile. 

* * * * *

Ezri n’avait pas comprit ce qu’il avait voulu dire. Mais le rêve se mêlait au
souvenir créant une réalité différente. 

- Kaliam, reprit-elle, est-ce que je serais un bon hôte pour Dax? 

Kaliam réfléchit un instant. 

- Tu m’aurais préféré, n’est-ce pas? 



- Nos routes se sont croisées souvent et cela bien avant ma naissance, j’ai
cru… 

- Si le destin existe, il a sa propre volonté, Ezri. Dax est plus vieux que
moi, il a vécu beaucoup de choses, il a connu beaucoup de gens, beaucoup
d’espèces. C’est un explorateur, tout à fait comme toi. 

- D’où le connais-tu? 

- Je ne le connais pas, n’oublie pas que je ne suis qu’un rêve, qu’une partie
de toi qui te parle. 

- Je ne connais pas Dax, comment pourrais-je savoir ça? 

- Parce que je ne suis plus Kaliam, déjà, je n’en étais que le souvenir, plus le
temps avance et plus la fusion opère. Plus tu connais Dax et plus Dax te connaît. 

Ezri comprit. 

- Dax? 

Kaliam changea d’apparence, sa figure devint celle d’une jeune femme, en
uniforme de Starfleet, les cheveux foncés et longs, un petit sourire narquois. 

- Bien entendu. Ne m’as-tu pas senti arriver? 

- J’admets que je suis confuse. 

La jeune femme redevint un vieillard. 

- Nous le sommes tous les deux, nous le sommes même tous les uns. 

Le vieillard devint une femme âgée qui se changea en jeune homme qui
redevint la jeune femme du début. Dax changeait constamment d’apparence. 

- Arrête, j’aimerais savoir à qui j’ai affaire. 

Dax prit l’apparence d’Ezri. 

- Comme ça, c'est mieux? 

- Non, tu es l’étranger, tu n’es pas moi. 

- Maintenant, j’en fais parti. Je fais parti de tes souvenirs, comme tu fais
parti des miens, des nôtres. 

Ezri entendit une conversation, elle se tourna. Elle vit la jeune femme, la
première apparence que Dax avait pris… Jadzia. Elle ne savait pas comment, mais
elle savait que cette jeune femme s’appelait Jadzia. Elle se disputait avec un vieil



homme, Curzon. 

- Mais j’ai ce qu’il faut, vous faites erreur! 

- J’ai connu plusieurs fusions, vous aucune, vous ne saviez pas ce qu’il faut
et vous ne l’avez certainement pas. 

- Vous ne pouvez pas me faire ça, j’ai travaillé toute ma vie pour ça. 

- Travailler ne sert à rien, ici. La détermination, le travail acharné, c’est
bon pour sa carrière mais pas pour recevoir un symbiote. Ici, c’est être soi qui
compte avant tout. Plus vous êtes vous-même et plus vous pouvez être plus que
vous. 

Sur ce, il la planta là. Ezri s’avança vers Curzon. 

- Pourquoi vous, pourquoi Dax ? 

- Kaliam n’était pas disponible, n'est-ce pas, demanda Curzon avec
sarcasme? 

- Cette fusion ne se passe pas très bien, murmura Ezri. 

- Ça vous pouvez le dire, vous n’étiez pas prête. Vous résistez trop. 

- Je n’avais pas le choix. 

- On a toujours le choix. 

- Vous seriez mort. 

- Alors, merci de m’avoir sauver. 

- De nous avoir sauver. D’avoir sauver ce que je suis en train de devenir.
C’est bizarre. Pourtant, avant j’étais différente, mais je n’arrive pas à
comprendre en quoi. 

- Votre résistance diminue. 

- C’est vrai, admit Ezri, je le sens. C’est tout bizarre, qui suis-je vraiment,
au fond? Je croyais que j’étais Ezri, tout simplement, et que je pourrais devenir
Ezri Kaliam, tout simplement. 

- Pourtant, dit Curzon, même une psychologue sait que rien n’est simple
dans l’esprit d’une personne. 

- Alors imaginez dans l’esprit d’une personne qui cumule des siècles
d’expériences et de vies qu’elle n’a pas vécues. 



- Maintenant tu les as vécu, dit le père d’Ezri. Ce que tu es, c’est
maintenant que tu l’es, pas hier, ni demain. 

- Tu avais dit qu’avec la fusion, je redeviendrais ce que j’aurais toujours dû
être : mon vrai moi. 

Le souvenir se vida d’un coup. Ezri se trouva seule dans un vide immense.
Dans sa tête, elle entendait la voix de Jadzia. 

- Pourtant, tu devrais savoir que le moi profond de chaque individu, c’est le
pluriel de toute une collectivité. 

Autour d’elle un épais brouillard s’installa, elle ne voyait plus rien ni
personne. Elle n’entendait qu’un murmure continue de souvenirs. 

- Je suis confuse, murmura-t-elle. 

* * * * *

Une image frappa sa rétine, elle était dans l’infirmerie. Elle sentait une
lourdeur dans son ventre, quelque chose de nouveau vivait en elle. Les brumes du
sommeil l’entouraient toujours, les voix de ses souvenirs se faisaient de plus en
plus lointaines. 

- Si vous êtes confuses, lui répondit le médecin, je vous suggérerais de
voir la conseillère du vaisseau, mais comme vous ne pouvez vous traitez vous-
même, je vous suggère de parler à un ami. 

Tous ses amis lui semblèrent tous d’un coup appartenant à un autre monde,
à une autre vie. De plus, aucun d’eux ne comprendrait ce qu’elle vivait. Pourtant,
elle avait de nouveaux amis, des vieux amis, des amis d’une autre vie. Et dans son
esprit, le murmure de ses souvenirs confus s’éteint sur la voix d'un ami qu’elle

avait connu dans plusieurs vies et qu’elle connaîtrait encore… 

- Vieil homme… vieil homme… vieil homme… 
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